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L’agriculture irriguée : vers plus de 
diversification ?

• Intérêt des filières fruits et légumes :
– Exportation + marché local
– Source de revenus, MO pour les petites et moyennes 

exploitations –peu d’économies d’échelle au niveau production
– Valorisation de la ressource rare : l’eau

• Approche filière
• Evolution du contexte des échanges et marchés
• Impact sur les filières : cas de la filière pomme au Maroc
• Enjeux et perspectives pour l’évolution des marchés et 

circuits de distribution
• Implications pour les filières



L’approche filière

• Filière : chaîne d’opérations concernant un 
produit depuis la production jusqu’à la 
commercialisation

• Analyse performance technico-économique : 
production, transformation, conditionnement, commercialisation
– Productivité des facteurs
– Coûts, marges des différents acteurs
– Analyse qualitative : impact des techniques sur la qualité

• Analyse institutionnelle : 
– Identification des acteurs, rôle : 

• acteurs « directs » impliqués dans la manipulation du produit de la 
production à la consommation : définition des sous-filières

• Acteurs « indirects » intervenant en appui
– Relations entre acteurs : poids des acteurs, barrières à l’entrée, modes 

de coordination, nature échanges
– Objectifs des acteurs : identification tendances et perspectives

� Identification des contraintes, possibilités d’amélioration 



Contexte : Libéralisation des 
échanges

• Diminution des superficies en céréales �
disponibilité de la ressource en eau pour 
d’autres productions en particulier maraîchage, 
arboriculture

• Nouvelles opportunités d’exportation sur le 
marché américain ou européen ?

• Mais concurrence sur le marché local pour les 
produits de substitution aux importations, 
notamment certains fruits –pomme- et légumes



Le marché mondial 
agro-alimentaire

• Concentration des marchés mondiaux agro-
alimentaires au sein de quelques grandes 
chaînes de distribution (Vorley, 2003)

• Une demande pour les produits d’exportation 
dictée par la demande « demand driven
commodity chains » (Gereffi, 1999) :
– Multiplication des normes phytosanitaires (SPS) : 

normes des distributeurs -EurepGap, BRC- autres -
HACCP, iso-

– Traçabilité obligatoire dans l’union européenne (suivi 
du produit du producteur au consommateur)

– Exigences environnementales ou sociales



Un marché local en mutation

• Importance des circuits de distribution traditionnelle : 
marchés de gros, marchés municipaux, souks
– Plus des deux tiers du commerce des fruits et légumes transitent 

par les marchés de gros

• Emergence et développement de la grande distribution
– Développement récent au Maroc : années 1990
– Libéralisation prix, marché
– Investissements direct étranger : Auchan, Métro (Codron, 2004)
– Cinq grandes chaînes de distribution à prédominance 

alimentaire (MCI)
– Part dans la distribution des produits frais limitée ~10%, mais en 

forte progression : CA x3 en 2 ans, hypermarché Casablanca



Importance des grandes et 
moyennes surfaces au Maroc 

(GMS)

Progression du nombre de GMS au Maroc
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Impact sur la filière pomme au 
Maroc

Approvisionnement de la grande distribution :
• D’un approvisionnement sur le marché de gros :

– Grossistes spécialisés, produit vrac et conditionné, importateurs
• Aux centrales d’achat (2005 pour la plus grande chaîne de 

distribution)
– Nombre restreint de « Fournisseurs privilégiés » « preferred

suppliers » (Neven, 2004) : 
• Grandes exploitations ou sociétés disposant de la capacité de 

stockage et de chaînes d’emballage (Arbor, Dait Aoua, Zniber) et de 
produit de qualité normalisés, pouvant éventuellement importer

• Importateurs de fruits du marché de gros : produits normalisés
– Cahier des charges : volume, régularité, normes 

conditionnement, variété, couleur, critère de traçabilité de plus 
en plus pris en compte, Petites exploitations exclues de ce 
circuit : pas de structure intermédiaire garantissant volume, 
régularité, stockage et emballage, qualité

� Sous-filière intégrée



Grandes exploitations 
intégrées
Exploitations intensives

Petites et moyennes 
exploitations
semi-intensives

Petites et moyennes 
exploitations 
semi-extensives

Grandes et moyennes surfaces

Distributeur

Superettes, RHD, détaillants

Filière 
intégrée

Marchés de gros et hors marché
Grossistes, commissionnaires
Importateurs

Filière 
semi-intégrée

Courtiers
grossistes collecteurs
intermédiaires

Souks rurauxFilières longues
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Les circuits de distribution 
traditionnels

• Sous-filière semi-intégrée et longues : 
– pomme vrac, pas de marque commerciale, qualité

hétérogène souvent équivalente à la catégorie II 
– ventes sur marchés : commissionnaires, grossistes 

souvent relations familiales ou de confiance
– Ventes sur pied via courtier ou grossiste collecteur : 

pouvoir de négociation fonction qualité, réputation 
producteur

– Stratégies de valorisation du produit : étiquetage, 
emballage papier, tri et calibrage manuel

– Risque de concurrence avec pomme importée : prix 
concurrentiel pour qualité supérieure et produit 
normalisé



Importance des circuits de 
distribution

• Ventes sur pied : 70-80% des ventes
• Marchés de gros : Casablanca (+40% 

production nationale, redistribution), 
Fès, Meknès

• Circuits informels hors marché
• Circuits courts, GMS : 

– ~ 5-10% du marché de la pomme
– Quelques sociétés partagent le marché
– Fruits et légumes : produits d’appel



Concurrence avec la pomme 
importée

• Volumes faibles, droit de 
douane 52%, contingents

• Importations de pomme 
en provenance d’Europe 
et hémisphère sud, Chili

• Nouveaux pays : Chine

Importations de pomme au Maroc par provenance
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• 50% importations de août à mars 
pendant période de production

• Réseau d’importation organisé
avec France, Espagne, proximité

• Libéralisation progressive sur 10 
ans avec USA



Perspectives et enjeux futurs pour 
la grande distribution

• Taux de pénétration de la grande distribution fonction du revenu, de 
l’urbanisation, de l’importance de la classe moyenne (Reardon, 
2004)

• Diffusion des zones urbaines à pouvoir d’achat élevé (« niche ») aux 
quartiers populaires des grandes villes (Casablanca Derb Sultan) et 
villes secondaires ou rurales (Béni Mellal) : politique de prix bas

• Sensibilisation du consommateur à la qualité et normalisation des 
produits, « marché de demande »

• Développement de circuits d’approvisionnement courts : producteur, 
coopérative, société privée, importateur, autre intermédiaire?

• Recours aux importations pour compléter la gamme de produits en 
l’absence de produits locaux répondant aux critères des GMS

• Peu de valorisation des produits du terroir comme la pomme du 
Moyen Atlas

� Incitation à la mise à niveau de la filière, amélioration de la qualité, 
nouveaux produits, emploi



Perspectives et enjeux pour le 
marché marocain

• Un secteur de distribution traditionnel qui continue à jouer un rôle 
central comme dans d’autres pays Vietnam (Cadilhon, 2006)

• Facteurs de développement des marchés de gros
– Facteur culturel
– Maillage géographique : 34 marchés de gros fruits et légumes (MCI)
– Emploi, volume transactions
Mais :
– Pas d’autonomie de gestion, taxe 7%=source de revenus des 

communes
– Faible qualité de service (infrastructure, information)
– Gestion de la qualité insuffisante, pas de normalisation, traçabilité
– Décalage croissant entre circuit moderne et traditionnel, risque de 

dégradation accrue de la qualité sur marchés de gros, cas du Royaume 
Uni (Cadilhon, 2006)

– Concurrence avec produits d’importation

� Impact limité sur l’amélioration de la qualité, innovation, 
diversification de l’offre



Implications pour les filières fruits 
et légumes

• Un secteur de distribution moderne en 
développement rapide qui peut intégrer les 
petits producteurs dans certaines conditions 
– Nécessité d’un intermédiaire entre petit producteur et distribution 

moderne : stockage, conditionnement mais aussi de transmission de 
l’innovation –qualité, normalisation, marketing, traçabilité-

ex Copag, agrumes, Aicha, tomate industrielle
� nouvelles formes de partenariat ?

– Compétitivité prix : amélioration productivité –itinéraires techniques, 
maîtrise de l’eau-

� nouvelles formes d’appui technique
– Nécessité d’un accès fiable à l’irrigation aussi dans la petite hydraulique 

–qualité des produits, régularité production- Kenya : condition imposée 
par supermarché pour être enregistré comme « fournisseur privilégié»
(Neven, 2004)



Implications pour les filières fruits 
et légumes

• Modernisation nécessaire des marchés 
traditionnels pour prendre en compte la 
demande des consommateurs et la concurrence
– Fonctions des grossistes dans le groupage des 

produits, l’assortiment (Tracey-White, 1991) mais 
aussi marketing -amélioration de la qualité, 
adaptation de l’offre à la demande (Pepineau, 1999)

– Fonctions des marchés de gros : offre de services de 
stockage, tri, emballage (Cadilhon, 2003)

– Sensibilisation des producteurs, commerçants à
l’intérêt d’une démarche qualité (Cadilhon, 2006)





Impact du démantèlement tarifaire
Pas seulement une question de prix, mais aussi de qualité et d’organisation de la 

distribution :
– La pomme importée concurrence la pomme locale en vrac : prix compétitif 

pour une qualité supérieure, produit normalisé, réseau d’importation en place 
notamment avec Espagne, France, Italie

– Pomme catégorie I importée : prix peut être compétitif mais pomme locale 
bénéficie de la qualité, normalisation du produit, réseaux de distribution
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Retour sur les expériences des 
marchés de gros

• Facteurs de développement des marchés de gros en 
Europe (Cadilhon, 2003) :
– Facteur culturel (Saphir, 2002)
– Structure des marchés : importance répartition géographique, 

volume activités, revenus, emploi
– Capacité d’adaptation des marchés de gros à évolution de la 

demande et de transmission de ces évolutions auprès des 
producteurs

– Régulations en faveur du commerce de détail indépendant : 
restrictions à l’implantation de supermarchés en centre ville, 
aires de protection (ex Marché de gros de Rungis), soutien Etat

� Des situations contrastées en Europe : 
� France : 70% fruits et légumes frais hors grande distribution 

(Cadilhon)
� Royaume-Uni : les 6 plus grandes chaînes de distribution assurent 

75% du commerce des fruits et légumes (Dolan, 2001)


